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• Contraception
Défaut de fabrication
d'un dispositif du stérilet
MirenaLe laboratoire pharmaceu-tique allemand Bayer aaverti 20 pays d'un possi-ble défaut de fabricationsur certains dispositifs uti-lisés par les médecins pourposer ses stérilets Mirena,a appris hier l'AFP."Nous avons envoyé en
début de semaine un cour-
rier aux médecins pour les
informer que sur un petit
nombre de stérilets Mirena,
le dispositif d'introduction
est mal assemblé", a indi-qué une porte-parole deBayer.• Opéra de Vienne
Le patron de Sony Classi-
cal nomméL'Autrichien Bogdan Ros-cic, président du label SonyClassical, a été nommé di-recteur général du presti-gieux Opéra de Vienne(Staatsoper), où il succé-dera au Français Domi-nique Meyer en 2020, aannoncé, hier, le ministèrede la Culture. Désigné pourun mandat de cinq ans,jusqu'en 2025, BogdanRoscic, 52 ans, a été choisipour impulser un nouveausouffle à l'institution et"créer un Staatsoper 4.0", asouligné le ministre de laCulture, Thomas Drozda.•Alimentation 
Ferrero fête ses 70 ansUn tiers de la consomma-tion mondiale de noisettes,une quantité de Nutellaproduite pesant, chaqueannée, l'équivalent del'Empire State Building...Ferrero fête ses 70 ans, etégrène une série de chif-fres impressionnants.Entre tous ses produits etses 22 usines dans lemonde, le groupeconsomme "un tiers de la
production mondiale de
noisettes", soulignait, ré-cemment, le président deFerrero en Italie, Fran-cesco Paolo Fulci.• Royauté
Elizabeth II annule ses
vacances

La reine Elizabeth II et sonépoux Philip souffrent d'un"gros rhume" et ont dû an-nuler, hier, leur départpour Sandringham (est del'Angleterre), où la familleroyale passe traditionnel-lement les fêtes de fin d'an-née, a annoncéBuckingham Palace. "La
reine et le duc d'Edimbourg
souffrent d'un gros rhume
et ont en conséquence dé-
cidé de ne pas se rendre à
Sandringham aujourd'hui",déclare un porte-parole dupalais dans un communi-qué. La souveraine de 90ans, et Philip, 95 ans, de-vaient initialement pren-dre un train entre Londreset le Norfolk, avant de re-joindre la résidence royalede Sandringham.

Ici et ailleurs
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LES élèves de la classe de6e du Prytanée de Libre-ville ont reçu, hier, de lapart de leur parrain, le mi-nistre, secrétaire généralde la présidence de la Ré-publique, chargé de la Dé-fense nationale, EtienneMassard Kabinda Makaga,leurs insignes marquantleur passage "d'animal de
brousse" à celui d'enfantde troupe.La cérémonie qui s'est dé-roulée en présence desenseignants de cet éta-blissement d'élite, des pa-rents d'élèves et ded'autres invités, a eu pourcadre le gymnase de l'éta-blissement.Elle a été ponctuée parplusieurs moments telsque l'honneur militaire etla revue des troupes parle ministre de la Défensenationale, les démonstra-tions de taekwondo, l'al-locution du commandantdu prytanée et le cérémo-nial de remise des in-signes.Le parrain de cette 16epromotion a dit être ho-

noré de ce que le choix deparrainer ces jeunesélèves ait été porté sur sapersonne. Aussi, a-t-il in-vité ses filleuls à veillersur la renommée de leurétablissement. Pour lecommandant du Pryta-née, Eric Privat YvalaYombo, cette étape sym-bolisant la présentationau drapeau et la remisedes insignes d’une pro-motion dans un Prytanéeest « plus qu'une cérémo-
nie. C'est un événement,
mieux un avènement qui
marque le passage d'un
enfant de l'état "d'animal
de brousse", comme on

aime les appeler, au noble
statut d'Enfant de troupe.»

Non sans ajouter que «
pour y parvenir, les jeunes

pensionnaires, dès leur ad-
mission, passent un temps
d'immersion pendant le-
quel ils apprennent à re-
noncer à l'esprit civil et,
surtout, à s'accrocher aux
valeurs humaines à partir
de l'effet combiné entre
l'effort intellectuel, l'effort
physique et l'effort psycho-
logique.»Au total, trente enfants,dont dix non-nationaux(deux Guinéens, deux Ma-liens, deux Sénégalais,deux Burkinabè et deuxIvoiriens) ont fait leur en-trée officielle au Prytanéede Libreville pour la ren-trée scolaire 2015/2016.

De nouveaux enfants de troupe
Éducation/Prytanée de Libreville

LLIM
Libreville/Gabon

Le ministre de la Défense, Etienne Massard Kabinda Makaga, remettant les insignes à un nouvel enfant de troupe.
Photo de droite : Le commandant du Prytanée de Libreville, Eric Privat Yvala Yombo lors de son allocution.
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Les nouveaux enfants de troupe autour de leur 
parrain et des responsables du Prytanée.
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LA ministre déléguée char-gée de l'Enseignement pri-maire, Lucie Akalane, s'estentretenue, mardi dernier,avec l'ambassadeur de Tur-quie au Gabon, Nurdan Bay-raktar Golder, et unedélégation de la FondationMaarif de Turquie. La réor-ganisation de l'école turco-

gabonaise a constitué latrame de cette entrevue. La partie turque a échangéavec Lucie Akalane sur lespoints importants à prendreen compte en vue d'amélio-rer le fonctionnement de cetétablissement. Il en va del'agrandissement de ses lo-caux. D'après Nurdan Bay-raktar Golder, la Turquie,par le truchement de cetteFondation, compte rester unpartenaire technique et fi-nancier dans l'ensemble des

reformes que connaîtracette école turco-gabonaise.  La Fondation Maarif de Tur-quie est une organisationqui œuvre pour l'améliora-tion des conditions d'ap-prentissage en Turquie etdans plusieurs paysd'Afrique. 

La Fondation Maarif  au secours de l'école turco-gabonaise 
Coopération turco-gabonaise 

R.H.A
Libreville/Gabon

Les parties gabonaise et
turque posent pour la

postérité au terme de la
séance de travail.
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A l’instar de leurs enca-
dreurs, la semaine écou-
lée, les élèves issus de
différents établissements
scolaires, choisis sous la
base du volontariat, vont
bénéficier d’une formation
sur des thématiques liées à
la lutte contre le VIH/Sida
et les IST.

CONFORMÉMENT au pro-gramme établi par le Comitéde lutte contre le Sida du mi-nistère de l’Education natio-nale (Colusimen), les pairséducateurs, à savoir desélèves issus de quelques ly-cées et collèges des com-munes de Libreville,d'Owendo et d'Akanda, ontentamé lundi une formationsur les méthodes de luttecontre le VIH/Sida et les In-fections sexuellement trans-

missibles (IST) en milieuscolaire. Selon Marie LaureEliwa, la coordinatrice prin-cipale, cette deuxième phasede formation, qui s'achèvevendredi, concerne unique-ment les élèves des classesde 6e, 5e, 4e et 2de, à raisonde 10 par établissement. «
On n'a pas voulu associer les
élèves des classes de 3e  et de-
Terminale, parce qu'ils sont,
en cas d’admission en classes
supérieures, appelés à quitter
leurs établissements'», a-t-elle précisé.Afin d’éviter le désordre et,surtout, de mieux atteindreleurs cibles, les organisa-teurs ont décidé de loger lesétablissements par groupede trois par site. Au centrede Bâ Oumar, on trouve, parexemple, les représentantsdu lycée de Diba-Diba, descollèges Calasanz et BâOumar. La zone 2 regroupel’Institution ImmaculéeConception, le lycée évangé-lique d’Akébé et le CES Ma-bignat. La zone 3 comprend

les lycées Djoué-Dabany,Mohamed Arissani et Mon-talier. Le dernier bassin estconstitué des élèves des ly-cées Paul Emane Eyeghe(Oloumi) et évangélique deBaraka ,ainsi que ceux duCES Olivier  Ambaye (Glass).La coordinatrice principaledu Colusimen rappelle queces activités sont organiséesavec l'appui financier del'Unicef, en accord avec lesautorités compétentes. Par

conséquent, les responsa-bles des établissementsconcernés doivent se les ap-proprier. « Dans chaque établissement,
le proviseur ou le principal
est considéré comme le pre-
mier encadreur. De ce fait, ils
ont, chacun en ce qui le
concerne, l’obligation de veil-
ler à l’organisation des diffé-
rentes campagnes de
sensibilisation par les pairs
éducateurs à l’endroit de

leurs condisciples respectifs»,a-t-elle éclairé.Pour leur part, de nombreuxstagiaires dont ceux du lycéeDjoué-Dabany où officiaitMoise Igassela Boun-guembé, coordonnateur ad-joint du Colusimen, chargéde l’appui technique et pé-dagogique, se sont réjouisde leur participation à cetteformation. « Nous sommes
heureux de prendre part à
cette formation. Au fil du
temps, nous découvrons plu-
sieurs informations qui nous
échappaient en matière de la
santé sexuelle et de la repro-
duction (SSR)'», ont-ils souli-gné. A noter que les modules deformation ont, une fois deplus, porté sur le VIH/Sida,les IST, le dépistage, lesdroits humains, les gros-sesses précoces, les facteursde vulnérabilité des filles,l’éducation par les pairs,les fléaux sociaux, les vio-lences en milieu jeunes,etc.

Les pairs éducateurs s’approprient les outils de lutte
contre le VIH/Sida en milieu scolaire 

Mise en place des clubs santé au sein des établissements secondaires de Libreville, Owendo et Akanda

E.L
Libreville/Gabon

Des participants au CES Ba Oumar.
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